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di c>p 'ac Bi la guerre eat ladernière raison dos peupies, 'agrioulturedéiton'atrela' pr èe e
,'alte j5 letp . Emparons-nous du sol, si nous voulons conservr.nore t a&lité.

U sh 's'a > " S O M M' R E: La luzernen'est pas .oltivée ici ai ous gnerlon -

à-l'y introduire ; elle donne un"fourrage très- rehoroh pour
d80ardagride Culture * dé -la luzerne. les bestiãos, soit à.-éa ;ooit à l'état.vort.. . uoùa

objetorrag, dit.Rsi- 'a i
du piatisnaton-entre .l n d part cóervatr etlit; ,aucun entretient les ani'naux dans,uné aussi bonn1e.
du parti national.-Ce que Igr. de Neversdit du Libéralisme graisse, n'augmente: autant l'abodncc. du.ai dan'. ls
considéré dans son principe et dans.ses rapports avec la cons Vahs. 'titàttin'RelEglisäë.--itévolutioù à Bt enos A•yres.--La Loui- .
joia.e vid"â .r..vrir la paix. Ces éloges exigent cependant desrtriot ons. Sbche,:la

coreo naes Brevet* paàité donné à . J. B. Souwande luzerne échauffe beaucoup les animaux, et, si l'on ne modère
C 14t,".lèv'e de- l'Ecole d'agriculture de Ste. Anne.-L'entre la quantité qu'on leur done pendant les chaleurs, les boufs
-d1s'bétes orèone. . ne tardent pas à pisser le sang ;par -ue sorte- d'irritation
SùYéts .iMt Idie de la pomme de terre.-Avoine pour générale:. maladie.qui so.guérit facilement, il:est vrai,,par

s ~ehîiâ' D.ore--1/'Rcue Agricole. un régime rafraichiasant, maequi, enfin, ïamène, qÙelque.
*pffite oniue:'Pépinière de M. .Auguste Dupuis.--Consom. fois des accidents graves;- verte et>en petite quantité,. elle
1 haon" dubetrie aux.Etats-Unis.---Le fermier le plus riche.- cause des météorisations qui conduisent souvent en peiid'ins-

Miliei~êà i.7e18.2.' - .: - tants les animanr, principalomeont -les vaches et les' brebl, -

eJ.EGale'eliez leà'bdtes a ernes.-Tanapiratioin arrêtée. à la mort. Jamais donc il-ne faut .permettro quoile.bes.
àhie .- onfe .Pison. tiaux, surtout au printemps, paissent enliberté dans ls lu-

zernes. L'intérêt.du cultivateur, par rapport, à laconserva-
tion même de cette Plante,.-doit aussi l'y engàger; t oar'r'iën

cf . A ne laeruine plus promptement:que le .piétineme.nt .dos. chevaux, des boeufe et des vaches, et quel'broutoment.des

. ,T;Un DE LA LUZERNE.
-.. Il est toujours prudent de ne donner la luzerne aux bus-

a àZMi iulti 4fait oonnue dos anciens; Varon, Ca. tiaur qu'après qu'elle a'ura eu le temps de perdre la aura-
- .a iEVTilladius pldn'tdo son excellence et des avantages bondance de son ciu de:v4gétation, c'est-à-dire après-vingt-.

de .ïi culture avec entlionsiasme; Olivier de Serres, sous quatrieheures.Une bonne minière 'de leur. faire.manger
.'f u'on lui donne dans.beanoopde cette planté, c'est.de la itratifier fraîche avec.de·latpaille
S l€lids,'a~pp'elle la'merdledu ménag, et.lui consacre un et de donner ensuite le tout exactement imélang elle, -
élàg"r'tile reïpll de sages préceptes. (" C'est A tort, dit communique sa bonne odeur et sa saveur à la paille, et lai
WyJ, igdenu,'qu'on lui donne le nom de sainfoin, et rend par conséque'it plus agidable. aux b'eitiaux.
I' t garde contre · la confuiion des Cette dernière cousidération, et-collc que les feuilles la

s, tój'ar'-faiel quand olle des motsexiste.").De. la luzerne desséehée se séparent facilmunt; des. tiges et se.
puette époque, la Licultü .de ette plante'è'est beaucoup perdent dans les traneporta-et les'remiement, -déterminenL.r

èndùb ,.Umais telle ne l'est opendant pas autant.que ext beaucoup*.de cultivateurs, à' faire -faire ezittu- trtifstion,
g~-aitli'intdrat-do Y'agrioulture. mrme pour .leur. grande, réeo'te; ;t il' bout. dignes. dOtre-
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